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iures. Ni la considération générale qu'il s'était acquise, mème du
roi et de ses ministres. ni l'autorité où sa capacité et ses succès
l'avaient établie dans la marine. ne purent le gater. C'est un grand
homme maigre, qui avec Pair 'un corsaire et beaucoup tie feu et de
vivacité, était doux, poli. a4ble, et qui ue se meconutt jamais. 1l
était fort obligeant. et avait beaucoup d'esprit, avec une sorte d'élo
quence naturelle ; et même hors des choses de son métier, il y avni
plaisir et profit à Pentendre raisonter. Il aimait l'Etat et le bien
pour le bien, qui est chose devenue bien ratre."

FIN.

LA VIE, LEs TRaVAUx et la conversion de Frédéric Hurter, ancien
président du consistoire le Schaffhouse. par M. Alex de Saint
Cheron, Paris, Sagnier et Bray, un volune in.-IS. de 162 pages
Prix. . . . . . . . . franc

La conversion de M%. Hurter est le pendant de celle de M. Rutis-
bonne, bien que la grâce ait agi ci eux cune manière fort diverse,
Celui-ci a été surpris tout-à-cotup par- elle. a la fleur de l'âge, au mi-
lieu du tourbillon du grand monde, sans aucune sorte de prépara.
tion ; dans celui-t. ait contraire, elle a opéré graduellement. après
de longues années passées dans ['étude et la retraite. Admirables
effets de la grâce. qui de-vraient faire ouvrir les yeux aux p)lus incré-
dules, si l'obstination de l'trguii connaissait quelques bornes ! Et
ces conversions ne sont pas les seules éclatantes qui aient signaié ces
dernières années. En Allemagne. en Angleterre. en Amériqte, le
catholicisme a fait de nombreuses et brillantes conquêtes. ~M. de
Saint-Cheron a et soin de les enregistrer dans son livre avant d'a-
border la vie de M. -LHurter. et de raconter comment cet illustre écri-
vain, président d'un consistoire protestant, a été amené à abjurer ses
erreturs.

C'est une des plus intéressantes histoires que Pon puisse lire ; elle
instruit et touche à la fois. L'exposé des motifs qui ont décidé la
Conversion de M. Btrter a été rédigé par lti-nième, ce qui en fait
un monument du plus haut intérét. Nous n'hésitons pas à placer
fouvrage de M. de Stint-Cheron, parmi les ouvrtges les plus utiles
et les plus :ntéressants que l'on puisse !ire.

Coras A>L'IIABE'ITQUE et méthodique de droit canon, mis en rap-
port avec le droit civil ancien et moderne. contenant tout ce
qui peut donner une connaissance exacte. complète et actuelle
des canons de discipline. des concordats, surtout de celui de 180 1
et de ses articles organiques, des divers actes législatifs relatifs
au culte, des usages de la Cour de Rome, de ja pratique et des
règ!'S de la chanceHerie romaine, de la hiirrarciaie ecclésiastique.
avec droits et devio des membres de chaque degré. et giné-
raenmt de tout ce qui regarde. dans la dtoit canon, les p0 r-
sonnes, les biens, la jurisprudence et la police extérietire ide l'é-
glise, pnr M. l'abbi André. prêre du diocèse de Sensq publié
'p.r i lPabbé Migne. éditeur dces cours complets sur chaque
branche de la science religieise. 2 vol. in-., chez l'editeur. à
l'imprimerie catholique du Petit-Montrouge, barrière d'Entfr
de Paris. Prix. . . u francs.

Il sufirait d'énoncer le titre de ce livre polr en donner une juste
Jdée. Nous devons néonnoinsî à nos lecteurs quelques observations
parce quC enfin, par le tems qui court. il ne la tt pas totjours prendre
à la lettre les magnifiques promesses d'un titre. Il en est de ceci
comme des enseignes. Nous dirons donc. apAès avir pris connas-
sance du premier volume qui a déjà parti, que l'auteur tient fidèlement
toun ce qt'il promet. Il n'est pas mal-nisé de s'apercevoir, en lisant
les articles très substantiels de M. l'abbé André, qu'il a travailié de
la manière la plus consciencieuse. Son ouvrage est uine actualité,
relon le sens qui est aijourd'hui attaché à ce mot. Pour acqutérir tune
connaissance exacte du droit canon, on France. on ne petit plus se
contenter de possAder dans sa bibliothèque Durand de Mlaillant, Ié-
ricourt. Fleury, Thomassin. Ces auteurs écrivaient pour leur épo-
que. L'église de France était alors un corps. et le premier corps
de l'Etat, elle aIvat da jurisprudence spéciale, ses asseniblées, ses
agents généraux, d'immenses domaines. Les parlements et autres
cours sotveraines avaient leur législation. L'glise de France n'est
plus qu'une pi-ovinre de l'empire spirituel dont le pape est le chef.
Ses prérogatives de tout genre ont péri sors les coups rie la tempéte.
Les parlements à leur tour ont sicconbù sous le méme ouragan.
Le Code civil a mis son niveau dlirain suur toutes ces surfaces cliver-
sement accidentées. Il fallait drone envisager ce que nous nommons
encore le droit canon dans ses nouveaux rapports avec la sociúté ci-
vile de notre siècle. Il ne fallait pas néanmoins rompre la chaîne
qui relie les temps présents avec les temps anciens. M. l'abbé An-

dré a parfitement répoudu à toites ces exigences. Nous croyqn
icrmteietinelt qu'un prètre qui veut se tenir i la liateur dc la sciecrie

de son état, no peut se dispenser dc se procurer Pouvrage que nous

aninoncons. Il se lie entièrenait a celui que Ai. Agne a publié dé-

ja sous le titre dOrigines ct Raisons sur la ///urgie raf/zo/iqur, nous

remercions donc bien sincèrement NI. l'abbé Andr l de nous avoir

gratifés d'un travail alsi important, et l'éditemr, qui nainire un zèle

si digue d'élogies pour la propagation, de la science ecclesmstque,
dmoit prendre sa bonne part de noS remerciements.

A V E N T f S S E I E N T.
ii nommé W* ILLIAàl 13B E. zyant obtenu de moi, Pan dernier, un

ECiuT qui I'autorie à ctllezer de !arent [our con-truire une chape-le en-
- ilique à Aissiya, je previens le public que je lui retire toule auîtori-

. saion à cet eyt,et qu'en coneéquence on nAit à lui rien dnier jusqu' nou-

. vel ordre. J.-B. A. BROUILLET, Pire.

A D.V E R T t S E M E N T.
A person nanied WILLlAM I3URK E, having obtaited froit mue, la-t
year, a Wtirr authoriing hn to colleet money to boil a catholic

chapel at Misikoiihary, 1 warn te pulic thai I have taken int him al!
atlhrity te that atreet and runsequently, Iht n perion Ahould give hlim
any money tilt lie icceives niew orders.

J.-B. A. BROUILLET. Priest.
N. B.-The writer of this Notice request hthe Ediiors noa nlic pa-

pers in the United-Steae and Upper-Canada will copy tiis notice grais oc
iong as thev wil judge it neceswary.
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A V EN D.R E,

A CE BUREAU ET CHEZ LES PR[NCiPAUX LfILAIRES ET
tARCHANDS DE CETTE ViLLE,

LE CA LENIDRiER POUR IS4-5.
Prix: £L la grosse ; 2 schtellitng a dotinîte.

A LOUER.
PLUSIEURS MA[SONS sur la PLACE LARTIGUE,ercoignture des rcUrc

Sherhroke et St. Denis.
S'adresser à P'Evéché.

____- -- o

A V i S .
ON a besoin à S-r. GEORGE d'un MIAITRE-D'ÉCOLE capable d'ensei-

ener Pithnitique et ha gramn.a:re française aver. Ien prîîeîes étetmen de
landaii. Un mtArrnE mie dont la femnte pourrai uuM aire QcoLE
serait préféré.

St. George, 13 janvier 1S4-5.

ÉTABLISSEMENT tE RELIURI:.
C1A PELEAU & LA MOT H E,

Rc Sic.-Thérèsc, vis-à-vis les imprimerics de J. ST AinE & C1E., c du
CA::AeA GAZETTE.

MANUEL OU REGLENIENT DE LA SOCIETE DE TENIPERANCE,
n 1311E A LA .lr cESSE CA .AIE:.:.,

PAR M.C C HINIQUY. PR1ÈTRE, CURÉ Dn KA3iO U i RAS XE

Lus PErsosNNE qlui -I-sireraieni se procurnr b- peit ouvrage ci-des.,us,
pourront Jadresser ati Bureau les ENI LANGES.

Prix : un schelling ; dix schellings la dotuzaiine.

AGENCE A NEW-YORK,
Pour Ornremtents ci Objeis d'Eglisc,

AUSSI
Pour rnarchanuises de toi:. geinr-s.

PAIR J. C, R O B1 I L L A R ).
Marchand commissionnaitre, NoY. S. hcaer -Strect. Ne:,-Ym 3ok.

CONDITIONS DE CE JOURNAL.
LEs M ÇLAce.Es se publieint deux fois lawenminp, le lardin e Vendredi

Le prix de 'ahnneient. payable d'vnance. est de oriATnE PiAsTui s pour

Pannée,et crxQ PrASTnEs par la poste. On1 ne recuit polmt d'abî noenint
pour moins de six mois. Les aibonés qui veulen teoser de sou-crire tu
Jourtal,doiventtendonner avis un mois avanPexpirlt son de:eur abonnentt cn

Os s'abonne au Bureau du Journtl, rue St. D}enis, à Montréal, et chez
ML FAB=RE et LEPRoluN, libraires de cetie ville.

Prix des runnorncrs, -Six lignes et nu-dessous, lre.intertion, 2s. 6d.
Chaque insertion sub-équente, 7 id.
Di s lignes et at-dessous, 1re. insertion, 3s. I d.
Ch-up1 î r inser.ion subséquente, 101.
Aui-essus de dix lgnes, Ire. insertion parlign., 4.
Chaquiainertion sibséqiueonle, Id.

PatopRieT-rÇ DE JANVIER ViNET,
PU'nTL PAR .1. B. DUPUY.
IiuPrdimr- PAR J. A. PLINGUET.

P-ritE .
FTil E.


